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Influence de la lune,
aue. de protég«^!r

fait de sa M:«'|'- <î"ïi*i une grande influence sur la nature. Ceux
p d'ignorautets A^* habitent les côtés de la mer savent que les

te en bonne ui|'*aïides mers apportent toujours du mauvais
au cliaTges, el^™Ps- Aussi ou attendait la pluie et le brouil-

e liberté et cout^^l que nous venons davoir.

I Les plus grandes marées sont celles des é(,ui-

s brumeux, j'iii
°^^^- ^'^^^ aussi à ces époques que les tempêtes

, vous qui lire ^^ ^^ ^^^ sont plus redoutées, parcequ'elles sont,

3e et que Notr

i charité

s a persisté tout

le, mais j'ai pin

I, Pointe-au-Pèr

ordinaire, plus furieuses et plus dangereuses
; les

avigateurs savent bien cela.

Il est 10 hrs. J'interromps mon journal pour ex-
édier la partie faite. Pour profiter de la poste du

i X uiutc-i»u-x ei
'^ ^ ^^ ^*^* ^"^^ ^^^^^ P^^*^^ ^^« ^®**ï"^« le plus tard, à

le 11 hrs. à 4 hrs
^^® heures. Bénédictions, paix et bonheur à toutes

Js sourdes-muettes et à leurs dévouées maîtresses.

Août 1. Je reprend mon journal.

Hier la journée s'est terminée très belle : soleil
rillant, et vent frais. Lettre de Senneville Gauvin.
isqu'ici jai oublié de mentionner celles que j'ai

^çues des sourdes-muettes.

Rien d'extraordinaire.

La nuit a été pluvieuse. Ce matin le vent vient
kl sud, il fait plus chaud, à 3 hrs. orage, le ther-
momètre marque 70. A 5.30 hrs. des nuages aunon-
jsnt un nouvel orage, le vent est léger. J'ai pris
bain à midi. J'ai écrit trois lettres et trois autres

iges, c'est là tout mon travail jusqu'à six heures,
ne parle pas des exercices de piété ordinaires et
li doivent toujours avoir la première piace dans la
jurnée du chrétien et du prêtre. J'ai reçu cinq
Ittres.

je n'ai pas eu

vous compren»

>ien dormir.

Bsvc. VU peu,

,
la températui

»eau temps noi

ît nécessaire ici

îouper leur foii

es à une époqi

vellent tous lil

3rit, et qui coïj

e. La lune exel


